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éclats de joie bruyants et de naïfs transports dont la j

éteinte depuis lors'danslessducîs politiques, 'lies

ments des temps, ne se reproduit plus de nos jours.

leurs moeurs presque pastorales, nos aïeux de ce tem

se saluaient les uns les autres en plantant reciproque

à leurs portes un petit arbre ou un rameau fleuri. Ç

de la même façon que les paysans rendaient hom?t

leurs baillis et à leurs seigneurs.
On n'a pas découvert jusqu'ici d'origine autheri

à cet usage, et on ne sait trop à quelle époque préc

remonte. Mais la tradition s'en est perpétuée dans

ques parties du pays plus attachées que le reste de la

cé à nos usages et coutumes, et malgré l'abolition c1

vilège, l'amitié en a gardé le monopole en dépit des

lutions politiques. Il est encore d'usage, en quelque

droits, que les paysans, pendant la nuit qui précède 1
mier jour du mois, viennent planter le mai, tout or

fleurs et de rubans, à la porte de leurs fiancées.

A Paris même,les clercs de la Basoche ne manqi

jamais de venir danser tous les ans un mai dans la g

cour du Palais. Enfin, ces manifestations joyeuses

trouvaient partout, et on offrait aussi des mais aux ei

Celui que présentaient les orfèvres de Paris à Notre-

fut plus tard changé en ex-voto et en tableaux dont L

et Lesueur ont donné les plus célèbres.
Mais en Italie, le retour de ce beau mois de ma

l'occasion d'une foule de divertissements et de plaisi

gereux qui dégénéraient souvent en des fêtes pli

profanes.
La religion, dans sa tendresse instinctive et dai

attentive prévoyance, a apporté un puissant remède

désordres. A la licence de ces fêtes mondaines,

substitué la pureté des plus doux mystères. Aux ;

coupables, aux folles vanités, elle oppose de suave,

tions, des joies pures, le calme du sanctuaire et la

allégresse des chants sacrés.

C'est un pieux missionnaire, le P. Lalomia,qu

qu'il le dit lui-même, dans la préface d'un petit ivr

sacré à la dévotion du mois de mai, affligé par la

des périls dont est menacée la jeunesse dans ce mor,

l'année et sous ce ciel riant de l'Italie, eut l'idée d'it

un culte solennel à Marie pendant tout ce mois.


